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Tekst 10 

 

Wilfried, 15 ans, « généablogueur » 
 

 
 
(1) C’est le plus jeune « généa-
blogueur » de France. Wilfried a 15 
ans. Cet élève de seconde au lycée 
de Mirepoix a ouvert son blog généa-
logique l’été dernier, après deux ans 
de passion pour… ce « truc de 
vieux ». Il rigole. « C’est ce que les 
gens pensent,    37    moi, je trouve 
ça très vivant. Savoir d’où l’on vient, 
c’est savoir où l’on va ! » 
(2) D’ailleurs, Wilfried n’a jamais mis 
son nez dans un vieux registre pous-
siéreux d’archives. Il est né avec 
Internet, et c’est sur Internet qu’il 
fouille, trouve et reconstitue ce 
puzzle géant qu’est sa famille, 
originaire du sud-ouest, côté mater-
nel, et le nord, côté paternel. Etre fils 
unique, enfant de deux parents eux-
mêmes enfants uniques, a peut-être 
agrandi le besoin de s’inscrire dans 
un arbre généalogique un peu plus 
compliqué… 
(3) A l’âge de 13 ans, il tombe par 
hasard sur un coffre contenant de 

vieilles photos. A la vue de ces 
photos, son désir de tout reconstituer 
est devenu de plus en plus fort. « J’ai 
toujours entendu parler de l’arrière-
grand-père Arsène, mort à 101 ans 
en 1971. Découvrir son visage, 
retrouver une trace de son anniver-
saire dans la presse locale, rentrer 
en contact avec des cousines que 
mon père n’avait pas vues depuis 43 
ans… C’était très excitant ! » 
(4) Comme les généalogistes 
amateurs d’aujourd’hui, le lycéen 
s’intéresse moins aux dates, assez 
faciles à trouver, qu’aux histoires et 
aux destins. Et s’il remplit conscien-
cieusement son arbre sur Geneanet, 
remontant jusqu’au XVIIe siècle, ce 
sont ces histoires qu’il raconte sur 
son blog. « J’ai reconstitué le destin 
d’Arsène, qui était bien aimé, pour 
découvrir que la guerre de 1914-
1918 l’avait ruiné… Mais aussi celui 
d’une arrière-grand-mère dont la 
légende voulait qu’elle se soit enfuie 
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en abandonnant ses enfants et qui 
était morte SDF dans le sud-ouest de 
la France », conclut Wilfried. « C’était 
totalement faux, elle avait un toit et 

avait revu ses enfants… comme quoi 
la généalogie sert aussi à rétablir la 
vérité ! »

d’après Le Parisien,  
le premier février 2015 

 


